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n o u v e l l f ô ^ 
campagne du fdp 
LE CONSEIL CENTRAL 
DEVICTORIAVILLE 
ATTEINT SON 
OBJECTIF LE PREMIER 

C'est avec l'assemblée du 
CLSC de l'érable de Plessis-
ville que s'est terminée la 
campagne du FDP dans le.i 
conseil centrai de Victoria-
ville. Les 24 syndicats CSN 
de la région ont en effet tous 
adhéré à la campagne et ont 
a t te int le montant de 
$64,228.50. 
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pour un développement qui 
comble les inégalités 

^ sociales au lieu de les 
élargir 

À l'occasion du Sommet des sept 
principaux pays capitalistes qui 
s'est tenu à Ottawa la semaine der-
nière, le mouvement syndical qué-
bécois de même que les organismes 
non-gouvernementaux et le bureau 
des affaires sociales de la conféren-

' ce des évêques du Canada ont fait 
une déclaration commune i^ur pro-
poser des solutions à la crisli écono-
mique qui soient dans i'ii^|fêt des 
classes populaires qui en s||bissent 
le fardeau. EssentiellemenMies me-
sures appliquées par ces pays 
pour sortir de la crise rep^se|it sur 
l'appauvrissement général des clas-

l^;ses populaires, et sur l^^^aisse-
ment de la dépendance 
des pays du Tiers Mond< 
(suite page 3) 
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imiiiùùùùùUttt 
agenda du 

mouvement 
août - septembre 
30-1-2 Commerce exécutif 
30-1-2 SECSN exécutif 
1 -2 PAS comité condition féminine 
1-2-3-4 Éducation réunion d'équipe 
2-3-4 CSN bureau confédéral 
2-3-4 FESP exécutif 
2-3-4 SECSN conseil syndical 
3-4 FAS comité d'action politique 
9-10-11 Éducation équipe élargie 
9-10-11 FESP équipe des salarié (e) s 
9 FSMMPC exécutif 
10-11-12 FSMMPC bureau confédéral 
11-12 FNSBB réunion de secteur 
12-13-14 Commerce bureau fédéral 
15 CSN comité d'orientation 
15 Commerce exécutif 
16-17-18 CSN rencontre élu(e)s salarié(e)s 
21-26 conseil central Québec congrès régulier 
21 -22 CSN réunion inter-conseils centraux 
23-26 CSN conseil confédéral 

CONSTRUCTION 81 
Sur le thème de la sécurité par 

l'ancienneté, la CSN-Construction 
invite tous les travailleurs de la 
construction du Québec à un col-
loque qui se tiendra au Cegep de 
Maisonneuve à Montréal, les 11 et 
12 septembre 1981. 

Ce colloque sera l'occasion 
pour les travailleurs de toutes les 
régions du Québec qui y seront 
inscrits de débattre, au sein des 
ateliers, des problèmes liés à leur 
travail dans l'industrie de la cons-
truction. 

La CSN-Construction s'attend à 
la présence de plus de 1,000 tra-
vailleurs militants qui ont à coeur 
d'améliorer leurs conditions de 
travail par des mesures urgentes 
de sécurité d'emploi, de santé et 
de revenu. 

Afin de permettre aux travailleurs de la construc-
tion qui ont des appartenances de métier et qui pré-
fèrent se regrouper comme tels, -la CSN-Construc-
tion vient de mettre sur pied un Comité national 
des métiers (CSN). 

Composé de six membres auxquels s'adjoignent! 
des représentants de l'exécutif de la Fédération na-
tionale des syndicats du bâtiment et du bois, ce Co-
mité national des métiers (CSN) aura pour tâche 
d'étudier la mise en place d'une structure de métiers 
à l'intérieur de la CSN-Construction. 

Regroupés en syndicats industriels et régionaux, 
les travailleurs de îa CSN-Construction ouvrent ain-
si la porte aux travailleurs des autres centrales, qui 
ne sont pas acquis à leur structure de regroupe-
ments. 

Parce qu'il faut tenir compte des regroupements 
par métiers, lorsque vient le temps des négociations 
du décret de l'industrie de la construction (qui vient 
à échéance en 1982), la CSN-Construction croit que 
le Comité national des métiers permettra de prépa-
rer une meilleure représentation. 

Les divisions actuelles chez les dirigeants de la 
FTQ-Construction permettent d'ailleurs aux travail-
leurs de la CSN-Construction de croire que ce sera 
leur centrale qui négociera ie prochain décret. 

Et pour cela, souligne-t-on à la CSN-Construc-
tion, une structure comme celte d'un Comité natio-
nal des métiers sera appropriée à la négociation, 

• alors que la mobilisation des travailleurs continuera 
de s'effectuer dans les syndicats régionaux. 

Alors que chaque syndicat régional met actuelle-
ment sur pied des comités régionaux de métiers, la 
eSN-Constructton chapeaute î'ensemble par wn co-
mité national qui veillera à regrouper ces comités et 
recommander éventuellement à les rendre viables à 
Fintérieur de ses structures actuelles. 

Le Comité national des métiers (CSN), tout en 
assistant la création des divers comités régionaux, 
remettra au début de septembre, lors du colloque 
Construction 81, un premier rapport sur les regrou-
pements de métiers. 

UNE FORCE 
SYNDICALE 
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en marge du sommet des 7 à Montebello 
LE MOUVEMENT SYNDICAL ET POPULAIRE 
A TENU UN 
SOMMET PARALLÈLE 

ie gouvernement 
insolvable? 

600 employés de l'Aide 
juridique n'ont pas touché 
l ' augmenta t ion salariale 
qui leur était due le 1er juil-
let. Le ministère des Finan-
ces n'aurait pas suffisam-
ment d'argent dans ses cof-
fres. 

les participants 
la Centrale de l'enseignement 
du Québec, la Confédération 
des syndicats nationaux, la 
Fédération des travailleurs du 
Québec, l'Association profes-
sionnelle des enseignants 
protestants, l'Association des 
travailleurs grecs du Québec, 
la Fédération italiano labora-
tore emigrante et famiglie, la 
Fédération québécoise des in-
firmier(e)s, le Syndicat des 

L ' é l a r g i s s e m e n t des 
écarts entre les riches et les 
pauvres, qui est accéléré 
par l'explosion des taux 
d'intérêt, par l'inflation 
persistante et par le chôma-
ge sans cesse croissant est 
une réalité que plus per-
sonne ne peut nier. Pour-
tant les gouvernements 
contribuent encore davan-
tage à la diminution du 
pouvoir d'achat et à l'en-
dettement des plus dému-
nis en coupant brutalement 
dans les dépenses sociales. 
Parallèlement, ils augmen-
tent les dépenses militaires 
et les subventions aux en-
treprises privées soi-disant 
pour créer des emplois. 
Mais le chômage augmente 
partout, et les emplois dis-
ponibles sont de moins en 
moins stables, de plus en 
plus temporaires, et de plus 
en plus à temps partiel. 

des pays contrôlés 

Pendant ce temps, les 
pays du tiers monde s'en-
foncent dans la dépendance 
par rapport aux sociétés 
multinationales qui rapa-
trient les profits dans leur 
pays d'origine. De plus, le 
prix des matières premiè-
res qu'ils exportent par rap-
port au prix des biens im-
portés nécessaires à leur 
développement se détério-
re constamment. Et quand 
un pays résiste et cherche à 
orienter son développe-

professionnels du gouverne-
ment du Québec, le Centre in-
ternational de solidarité ou-
vrière, le Conseil québécois de 
la paix, l'Institut canadien 
d'éducation des adultes, la Li-
gue des droits et libertés, le 
Service universitaire cana-
dien outre-mer, l'Union des 
travailleurs immigrants du 
Québec, et le Bureau des af-
faires sociales de la conféren-
ce des évêques catholiques du 
Canada 

ment en fonction de ses 
propres intérêts, on n'hési-
te pas à recourir à la désta-
bilisation politique pour le 
forcer à se plier aux exigen-
ces des investisseurs étran-
gers et des institutions prê-
teuses internationales. 

des objectifs 
populaires 

Voilà où conduisent les 
politiques du Sommet des 
Sept. Par une déclaration 
commune, le mouvement 
syndical et ses partenaires 
ont voulu souligner avec 
force que la voie de solu-
tion à la crise doit aller dans 
une autre direction; elle 
exige dans les pays indus-
t r i a l i s é s des m e s u r e s 
expansionnistes pour com-
battre le chômage; elle exi-
ge de laisser aux pays du 
tiers monde la pleine auto-
nomie sur l'orientation de 
leur développement écono-
mique, et une aide plus 
considérable et sans condi-
tion de la part des pays ri-
ches; elle exige enfin de 
mettre fin à la course aux 
armements pour que le dé-
veloppement interdépen-
dant des pays puisse se fai-
re dans la paix. 

C'est autour de ces trois 
objectifs que les signataires 
de la déclaration ont for-
mulé des revendications à 
l'adresse des dirigeants des 
sept pays les plus riches, 
ajoutant leur voix à tous 
ceux et celles qui ont con-
testé leurs politiques à l'oc-
casion du Sommet. 

Soulignons que c'est la 
quatrième fois depuis quel-
ques mois que la FTQ s'as-
socie à la CSN dans une ac-
tion unitaire, après la mani-
festation de Radio-Canada, 
le débat sur les coupures 
budgétaires et le comité 
pour la libération de Paul 
Rose. 
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dans l'éducation 

Les dossiers 

noirs 
démontreront 
que les services 
seront coupés 

» » * ?" 's i 

Les dossiers noirs que préparent les fédérations 
de la CSN qui comptent des membres dans le sec-
teur de l'éducation démontreront que ce sont les 
services aux étudiants qui seront le plus touchés 
par les coupures budgétaires du minsitre Parizeau. 

Les administrations des commissions scolaires, 
des collèges et des universités ont coupé des postes 
qui avaient une grande importance pour les étu-
diants, mais ils ont maintenu une administration 
lourde au détriment de la qualité de l'éducation. 

La rentrée scolaire de septembre sera marquée 
par toutes sortes de gestes de protestation. Les 
syndicats ont dédicé d'alerter la population dans 
l'espoir que le gouvernement revienne sur sa déci-
sion et qu'il s'intéresse de plus près à ce qui se pas-
se dans les administrations locales. 

de mauvaises 
décisions 

Plus de mille membres 
de la FESP sont touchés 
par les coupures. Il s'agit 
surtout de personnel de 
soutien de commissions 
scolaires. Les conséquen-
ces de ces coupures seront 
très grandes. 

• Il y aura moins de se-
crétaires dans les écoles. 
Les étudiants ne pourront 
plus compter sur les notes 
dactylographiées de leurs 
enseignants. 

• Dans certains cas, un 
personnel en nombre très 
réduit s 'occupera de la 
bibliothèque. Ce personnel 
qui demeurera en fonction 
ne pourra pas accorder tou-
te l'attention requise par 
les étudiants. De plus, le 
matériel se détériorera ou 
s'égarera, puisque le per-
sonnel ne pourra suffire à 
la tâche. 

• Des services aussi im-
portants que ceux, comme 
exemple, de conseillers en 
orientation, déjà insuffi-
sants, seront atrophiés con-
sidérablement. 

• Le nombre d'appari-
teurs sera diminué, avec 
comme résultat que des 
équipements dispendieux 
seront laissés sans entre-
tien. 

mais pendant 
ce temps... 

• Les administrat ions 
ont pensé cependant aux 

cadres qui ne subissent que 
très peu les effets des cou-
pures. 

• À la CECM, les com-
missa i r e s ont au to r i s é 
l'achat d'une luxueuse voi-
ture neuve pour le prési-
dent, au coût de $10,000. 
Ils ont aussi autorisé l'achat 
d 'une deuxième voiture 
pour leur besoin au mon-
tant de $6,780.44. 

• Les dossiers noirs ré-
véleront que les commis-
saires de Repentigny n'ont 
pas été les seuls à se faire 
payer de beaux voyages à 
l 'extérieur aux frais des 
contribuables. 

• La population sera 
mise au courant de faits 
troublants qui démontre-
ront que les coupures ne 
touchent pas )à où elles de-
vraient toucher. 

• Le climat de travail 
sera détérioré, mais le mi-
nistre des Finances s 'en 
lave les mains... 

recul dans 
l'éducation 

Les coupures du minis-
tre Parizeau entraîneront 
un recul dans l'éducation 
au Québec. Alors que le 
nombre de gradués des 
universités est inférieur au 
Québec à ce qu'on observe 
ailleurs au Canada, notam-
ment en Ontario, les cou-
pures rendront la situation 
encore plus désastreuse. 

L'éducation des adultes 
subira un recul considéra-
ble de l'avis même du Con-
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seil supérieur de l'éduca-
tion. Les coupures tou-
chent 150,000 adultes dont 
un grand nombre devront 
abandonner l'espoir qu'ils 
avaient de parfaire leur for-
mation. 

Les centrales syndicales, 
dont la CSN, ont fait la dé-
monstration au gouverne-
ment que les coupures au-
raient des effets néfastes. 
La période estivale permet-
tra aux fédérations concer-
nées de recueillir plus de 
renseignements et dès la 
fm d'aoiàt ou au début de 
septembre, plusieurs dos-
siers seront prêts et plu-
sieurs syndicats seront mo-
bilisés. On veut éviter à la 
population de faire les frais 
de décisions arbitraires, in-
justes et discriminatoires. 

cet été au 
Québec 
4,000 LITS 
D'HÔPITAUX 
FERMÉS 

Le ministère des Affai-
res sociales et l'Associa-
tion des hôpitaux du Qué-
bec ont admis qu'environ 
4,000 lits sont fermés 
dans les hôpitaux du Qué-
bec pour les trois mois de 
Tété. Dans la seule région 
de Montréal , plus de 
1,700 lits ne sont pas utili-
sés alors que les urgences 
sont toujours engorgées 
de patients et que les lis-
tes d'attente débordent de 
milliers de personnes qui 
attendent qu'on leur pro-
digue les soins que leur 
état nécessite. Il ne faut 
pas oublier que ces gens 
sont en très grande majo-
rité des travailleurs, des 
travailleuses et des per-
sonnes défavorisées. Si le 
programme du PQ affir-
me que la santé est le bien 
le plus précieux, ça ne 
l'oblige pas de suivre ça à 
la lettre en "économi-
san t " sur la santé des 
Québécois! 

à l'Hôtel-Dieu de Montréal 

45% DES LITS SONT FERMÉS 
ALORS QUE 2,300 PATIENTS 
SONT EN ATTENTE 

Le syndicat des em-
ployés de l'Hôtel-Dieu de 
Montréal (CSN) réclame 
l'ouverture des 150 lits fer-
més pour une période de 
trois mois par la direction 
de l'hôpital afin que les 
2,300 patients qui figurent 
sur la liste d'attente (387 
en médecine et 1,601 en 

chirurgie), puissent obtenir 
les soins auxquels ils ont 
droit et dont ils sont privés 
par la politique de restric-
tions budgétaires du gou-
vernement Lévesque. 

On sait jusqu 'à quel 
point, l 'engorgement des 
urgences et la surpopula-
tion de malades chroniques 

augmentation record du 
coût de la vie en juin 

LES TRAVAILLEURS DU 
SECTEUR PUBLIC SONT 
PROTÉGÉS 

Le mois de juin vient 
de connaître la plus 
grosse augmentation du 
coîit de la vie depuis 
plus de 30 ans: 12.8%! 

Depuis le début de 
l ' année , d 'a i l l eurs , 
l'augmentation du coût 
de la vie s'est maintenu 
à plus de 12%, ce qui 
laisse présager une an-
née record d'augmenta-
tion... Triste record! 

Certains travailleurs, 
c e p e n d a n t , s eront 
m o i n s t o u c h é s que 
d'autres par cette infla-
tion et parmi ceux-ci on 
retrouve plus de la moi-
tié des membres de la 
CSN, ceux et celles qui 

faisaient partie du der-
nier front commun du 
secteur public et para-
public. 

Leur clause d'indexa-
tion, en effet , vient 
d'ajouter à leur salaire, 
en plus du 9.72% négo-
cié, un 4.32% addition-
nel gagné grâce à la 
clause d'indexation. 
Une a u g m e n t a t i o n , 
donc, de 14.04% pour 
les travailleurs et tra-
vailleuses du public. 

Mieux, même, pour 
les 20,000 ouvriers qui 
voient leur semaine de 
travail passer de 40 à 
38 3/4 heures avec plei-
ne compensation. 

dans les hôpitaux prodi-
guant des soins de courte 
durée constituent une des 
lacunes les plus criantes du 
réseau des affaires sociales 
que le gouvernement, dé-
claration ministérielle par-
dessus promesses électora-
leSi prétend corriger à court 
terme. Le ministre des af-
faires sociales, Pierre-Marc 
Johnson, affirmait en dé-
fendant le budget compri-
mé de son ministère que 
cela n'affecterait pas la qua-
lité et la quantité des servi-
ces à la population. 

Comment peut-on tour-
ner aussi longtemps autour 
du pot (ce problème existe 
depuis plusieurs années) et 
prétendre apporter des so-
lutions quand on contribue 
directement à aggraver le 
problème par une politique 
de bas de laine en vertu de 
laquelle on ferme 150 lits 
de plus pendant 12 semai-
nes? 

Le syndicat des em-
ployés de l'Hôtel-Dieu et 
celui des techniciens en la-
boratoires, affiliés à la Fé-
dération des Affaires Socia-
les de la CSN, réclame 
donc, au nom des 2,300 
personnes qui attendent 
des soins de qualité et qui 
sont en majorité des tra-
vailleurs et des travailleu-
ses ou des défavorisés com-
me le soulignait encore une 
fois Statistiques-Canada, la 
semaine dernière, que le 
gouvernement Lévesque 
s'occupe vraiment de la 
santé des Québécois et des 
Montréalais et qu'il four-
nisse au moins les budgets 
susceptibles de faire fonc-
tionner les équipements 
qui sont déjà en place pour 
servir la population. 



6 nouvelles csn 

. • . p e t i t e s n o u v e l l e s . 

autraiBil 

de ce pain-là, 
on n'en mange 
pas! 

Le 16 juillet dernier, un 
groupe de travailleurs de la 
boulangerie Vaillancourt, 
fermée depuis le 15 lëvrier 
1980, ont parcouru les rues 
de la ville de Québec afin 
de rappeler à la population 
de ne pas acheter les pro-
duits Samson, Diana et 
Vaillancourt, Ils étaient 
précédés d'un char allégo-
rique. D'autres actions de 
ce genre auront lieu au 
cours de l'été, les travail-
leurs espérant ainsi forcer 
la main au groupe Samson 
pour la réouverture de leur 
seule usine située à Qué-
bec. Les travailleurs se sont 
d'ailleurs fait dire, par les 
patrons, lors de rencontres 
e x p l o r a t o i r e s , q u e ce 
n'était pas parce qu'elle 
n'était plus rentable que 
l 'usine avait été fermée 
mais parce que le syndicat 
était trop combattit". 

subventions 
égalent 
fermeture 

Une fois de plus, des 
s u b v e n t i o n s g o u v e r n e -
menta les sont la cause 
d'une fermeture.. C'est à 
Black Lake, près de Thet-
ford-Mines, que les sub-
ventions ont frappé, à la 

boucherie Lessard, où les 
14 employé(e)s ont perdu 
leur emploi suite à la cen-
tralisation des opérations à 
Sherbrooke par la compa-
gnie propriétaire, Thomp-
son et Alix inc., grossiste 
en a l i m e n t a t i o n . C e t t e 
compagnie a en effet reçu 
plus de $345,850 de sub-
ventions des deux gouver-

' nements pour créer douze 
nouveaux emplois... 

• • • 

deux poids, 
deux mesures 
à SIdbec-Peruni 

• Le 30 mai dernier, une 
soixantaine de travailleurs 
de Sidbec-Ferunl, à Con-
trecoeur, ont été mis à 
pied, l'entreprise ne gar-
dant q u ' u n e t r e n t a i n e 
d 'employés . Depuis ce 
temps, les travailleurs mis 
à pied ont tenté de se repla-
cer à l'usine voisine de Sid-
bec-Dosco, qui refuse de 
prendre en considération 

îleur demande d'emploi à 
moins qu'ils ne remettent 
leur démission par écrit à 
Sidbec-Feruni. Or, agir ain-
si leur ferait perdre tous les 
droits acquis à Feruni, les 
r e m e t t r a i t à zé ro sans ' 
même avoir de garantie 
d 'être engages à Sidbec-
Dosco ou d'y conserver un 
emploi. 

Voilà comment Sidbec 
traite ses travailleurs syn-

- diqués, ce qui est très diffé-
rent du traitement accordé 
aux cadres de cette même 
compagnie: en effet, le 1er 
juillet dernier, plusieurs 
d'entre eux furent mis à 
pied à leur tour et réenga-
gés par Sidbec-Dosco, dont 
au moins un comme em-

sécurité 
santé 

urgent! 
réponse 
demandée 

Un questionnaire sur 
les conditions de travail 
a été expédié à chaque 
syndicat en septembre 
1980 et beaucoup trop 
de syndicats n'y ont pas 
encore répondu. Il est 
urgent d'y répondre 
dans les meilleurs dé-
lais. Le comité confédé-
ral de santé et sécurité a 
fixé au 30 septembre 
1981 l'échéance pour la 
remise des quest ion-
naires complétés pour 
terminer dès l'automne 
la compilation des résul-
tats. 

gouvernement qu'il annule 
cette hausse des tarifs et 
rende le transport gratuit 
pour les personnes âgées et 
qu'à moyen terme le trans-
port en commun devienne 
gratuit pour tous, comme 
le sont les autres services 
publ ics (po l ice , pom-
piers...). 

et nous 

, ployé à l'heure. 

non à la hausse 
des tarifs à la 
CTCUM 

Le Syndicat du transport 
à Montréal, secteur entre-
tien, tient à dénoncer la 
nouvelle hausse des tarifs 
du transport en commun à 
Montréal que vient d'an-
noncer la direction de la 
CTCUM. Le syndicat re-
marque que non seulement 
ce sont les travailleurs, per-
sonnes âgées et étudiants 
qui vont faire les frais de 
cette hausse, mais il note 
aussi la malhonnêteté de 
l'administration qui en im-
pute la faute à l'indexation 
des salaires des employés. 
Le syndicat exige donc du 

assurance-
chômage: 
nouvelles 
coupures 
à l'horizon 

La CSN a dénoncé les 
nouvelles restrictions au 
régime d'assurance-chô-
mage proposées par un 
groupe de travail du minis-
tère fédéral de l 'emploî, 
qui visent à rallonger la 
période d'attente de 14 à 20 
semaines et à raccourcir la 
période de prestations à 36 
semaines au lieu de 52. 

"Apres les coupures de 
1976, de m7 et de 1978-
79, qui ont eu pour effet de 
priver des centaines de mil-
liers de personnes de ' leur 
droit aux prestations, parti-
culièrement des femmes et 
des jeunes, les nouvelles res-
trictions proposées apparais-
sent comme une véritable 
provocation", a déclaré la 
vice-présidente Gisèle Car-
tier. 

Aussi la CSN continue-
ra-t-elle de favoriser l'orga-
nisation des chômeurs et 
chômeuses dans de vérita-
bles syndicats pour qu'ils 
puissent se défendre contre 
ces nouvelles agressions. 
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p e t i t e s nouve l l es»»» 

conflits 
de travail 

la grève se 
continue 
chez Comète 

C'est dans une propor-
tion de 85% que les sala-
rié (e) s de la confiserie Co-
mète ont refusé les derniè-
res offres dites "finales" 
de la compagnie. En lock-
out depuis le 19 juin der-

Cette 
semaine, 
le FDP a 
versé la 
somme de 
$ 1 9 9 , 6 6 2 

La CSN 
soutient 
4 , 0 1 4 

grévistes. 

Sùlut les ami(es) 
jp SUIS t-n vacances 
je dan;;e, je cr]e, je- fais 

des folles 
un mois do liberté 
enfin c'est arrive, 
l'n mois saris l'HÔtol-Dieu 

c'est mer"eilieux... 
Pas do [-atron 
Pas de l-oi'içon 
Que puis-je demander d- nieux. 
Quand reviendrai 
vous y serez 
et de grâce oublié 
pour un moi s 
le stress de l'année 

Un syndiqué 
"part.i" 

BONNE VACANCES: 

nier, ils ont ainsi réaffirmé 
leur volonté de régler avec 
une bonne convention. 

Le seul point en litige de-
meure les salaires, les clau-
ses normatives étant, à tou-
te fin pratique, réglées. Les 
demandes syndicales sont 
de .50<t: de l'heure de rat-
trapage plus 16% qui servi-
ra à couvrir la perte du pou-
voir d'achat encourue lors 
de la dernière convention. 
Quant aux offres "finales" 
de la compagnie, elles 
étaient de 13% la première 
année et 12% la deuxième. 

A noter que 70% des em-
ployées ne gagnent pas $6 
de l'heure. 

• • • 

lock-out 
chez Adélard 
Laberge 

Les 25 employés de Adé-
lard Laberge, division Tal-
bot et Hunter, membres du 
Syndicat des métallurgistes' 
de la région de Québec 
(CSN), sont en lock-out 
depuis le 8 juillet dernier. 

La convention collective 
était échue depuis le 6 mai 
et cinq rencontres de négo-
ciations avaient eu lieu de-
puis cette date. 

L'employeur maintient 
depuis le début les mêmes 
offres salariales, soit 9.5% 
pour la première année et 

9.6% pour la deuxième. Le 
syndicat, quant à lui, de-
mande de un à deux % 
d 'augmenta t ion de plus 
que la hausse du coijt de la 
vie. 

Une quinzaine d'autres 
points sont en suspens: 
contrat à forfait, travail des 
cadres, mises à pied, con-
gés de maladie, sécurité-
santé, fonds de pension, 
assurances, etc. 

D'autre part, le Syndicat 
des employés en alimenta-
tion de Saint-Hyacinthe 
(CSN) vient d'acquérir une 
nouvelle section. Il s'agit 
des bouchers du Centre de 
viande de St-Hyacinthe. 
Ils ont reçu leur accrédita-
tion le 6 juillet suite à un 
dépôt de requête en mai 
dernier. 

Plus de 450 nouveaux 
membres se sont joints à 
la Fédération des affaires 
sociales (CSN) ces der-
niers temps, et ce dans plu-
sieurs régions du Québec. 
Dans quelques cas, il s'agit 
de nouveaux syndicats 
(CLSC Berthier, Centre 
d'accueil Orléans, garderie 
La Sagamie, Institut Val-
du-Lac...), dans d'autres, 
des ajouts aux accrédita-
tions déjà existantes. 

La meilleure forme de 
conso l ida t ion d e m e u r e 
l'organisation. Créons des 
contacts. 

• • • 

Les travailleurs d'une 
autre Caisse populaire joi-
gnent les rangs de la CSN. 
Il s'agit des travailleurs de 
la Caisse populaire de la 
Providence, qui viennent 
de recevoir leur accrédita-
tion suite à une requête dé-
posée le 27 mai dernier. 

Cependant, une audition 
aura lieu car la Caisse s'ob-
jecte à la syndicalisation du 
concierge. 

nouvelles 
conventions 

Depuis quelques semai-
nes, à commencer par les 
forestiers de la CIP, les rè-
glements ont été nom-
breux. Aux chantiers ma-
ritimes de Sorel, d'abord, 
où les employés à l'heure 
et les employé-e-s de bu-
reau en sont venus à des 
ententes avec la direction 
du chantier; même chose 
avec les employé-e-s mu-
nicipaux de Chandler, en 
G a s p é s i e , qui en sont 
venus à un règlement après 
quatre mois de grève: le 
conflit avait été causé par 
une remise en question 
systématique des droits ac-
quis par les autorités muni-
cipales. Une grande mani-
festation dans les rues de la 
ville a grandement aidé au 
règlement. Règlement aus-
si chez J.A. Beaudoin et 
fils (alimentation dans la 
région de Disraeli) où les 
11 travailleurs et travailleu-
ses ont obtenu satisfaction 
après deux jours et demi de 
débrayage. Une première 
convention, enfin, pour les 
mesureurs et assistants 
mesureurs de Roberval-
Chibougamau. 



8 nouvelles csn 

60 ans de luttes et de solidarité 

Plusieurs activités marqueront le 
60ième anniversaire de la CSN 

La Confédération des 
syndicats nationaux fê-
te ra ce t t e a n n é e son 
soixantième anniversai-
re. En effet, c'est du 24 
au 28 septembre 1921, à 
Hull plus exac tement , 
qu'avait lieu le congrès 
de fondation de la CTCC 
qui devait devenir plus 
tard la CSN. 

Un événement de cet-
te i m p o r t a n c e m é r i t e 
d 'être souligné. L'exé-
cutif de la CSN a donc 
d e m a n d é à d i f f é r e n t s 
militants de préparer un 
p r o g r a m m e d 'act ivi tés 
qui marqueront cet anni-
versaire. Chaque syndi-
cat, chaque conseil cen-
tral, chaque fédération 
sera donc appelé à parti-
ciper et à souligner cet 
é v é n e m e n t de f a ç o n 
spéciale, que ce soit par 
de l ' information auprès 
des membres des syndi-
cats, par des expositions 

Jeanne Beizi l , Jean 
Noël Bilodeau, Guy Fer 
land, Louise Fi l teau 
Jacques Gauthier, Pier 
re Gauvin-Évrard, Henr 
Jalbert, Luc Latraverse 
Bérangère Marchand 
Jean-Pierre Paré, Fran 
çois Rivard et André 
Sauvé. 

collaboration: 
J e a n - M a r c Phaneuf, 
nouvelles csn, organe 
officiel de la CSN, paraît 
tous les lundis à l'inten-
tion des travailleurs et 
des travailleuses. 

a préparer , ou encore 
par des bouts d'histoire 
à faire connaître. 

Parmi les activités na-
tionales déjà prévues, et 
qui devraient se dérou-
ler durant la dernière se-
maine de septembre et la 
première semaine d'oc-
tobre, il y aura l 'inaugu-
ration officielle du 1601 
DeLorimier et de la salle 

Gérard Picard, le lance-
ment de différentes bro-
chures, dont une histoi-
re de la CSN, une expo-
s i t i o n - f ê t e qui d u r e r a 
trois jours, etc. 

Tous les membres de 
la CSN seront invités, au 
cours de ces semaines, à 
participer à une des acti-
vités spéciales qui se 

tiendront pour souligner 
nos 60 ans de lutte, de 
solidarité, nos 60 ans 
d'existence. 

Chaque semaine, dans 
C S N - N o u v e l l e s , n o u s 
vous ferons part des dif-
f é r e n t e s i n f o r m a t i o n s 
concernant le program-
me d 'act ivi tés de ces 
fêtes. 

HISTOIRE DE PÊCHE 
Un système de télex re-

lie i 'ensemble des bu-
reaux de la CSN à travers 
le Québec. On retrouve 
sur le télex la majorité des 
informations qui circulent 
à la CSN. Pour ceux qui le 
lisent régulièrement, il 
s'agit d'un véritable petit 
quotidien, avec à l'occa-
sion des textes qui sem-
blent "surprenants". En 
voici un particulièrement 
"précis". 

À tous les postes et à tous 
les postes intéressés 

COPIE A: 
Clairmont Bergeron, Orga-
nisation 
Vincent Dagenais, Métal-
lurgie 
Jocelyne Everell, Génie in-
dustriel 
Huguette Lemieux, conseil 
central de Montréal 

SUJET: 
Voyage de pêche à la réser-
ve Portneuf du 19 juin au 
21 juin 1981 inclusivement. 

TEMPÉRATURE: 
Excellente. 

SAMEDI: 
Attaque vers 5 heures 30 
des moustiques, tandis que 
les truites ont été constantes 

DIMANCHE: 
Lever tôt, beau temps, ri-
vière accueillante, mous-
tiques harcelants et truites 
gamines. 

RÉSUL TA T CONCRET: 
Deux en ont pris autant l'un 
que l'autre et plus que les 
deux autres qui en ont pris 
autant l'un que l'autre et 
tous en ont mangé samedi 
et dimanche. 

TAILLE DES TRUITES: 
Leur grandeur variait du 
simple au double. 

Nous sommes revenus 
satisfaits et repus. La truite 
du comté de Portneuf est 
très bonne mouchetée ou 
saumonée. 

Pour plus d'information, 
relisez le telex. 

Montréal, 22 juin 1981 -

Il a été impossible de 
savoir le nombre exact de 
poissons péchés, mais 
tous nos lecteurs savent 
très bien que les histoires 
de pêche... 

Règlement à la Tuque 
Les travailleurs fo-

restiers de la Cana-
dian International Pa-
per, de La Tuque en 
Mauricie, ont accepté 
très major i t a i rement 
le protocole de retour 
au travail qui leur a 
été soumis, mercredi 
dernier, protocole qui 
ne comprend aucune 

poursu i te et aucune 
procédure de sanction 
disciplinaire. 

Le re tour s 'e f fec-
tuera au cours des 
prochaines semaines, 
et la majorité des tra-
v a i l l e u r s d e v r a i e n t 
avoir ré intégré leur 
travail d'ici une ving-
taine de jours. 


